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La seance est ouverte a 11 h 30. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

Menaces contre la paix et la securite internationales 

La Presidente (parle en anglais) : J’ai le plaisir 
de saluer la participation a la presente reunion au 
sommet du Conseil de securite des chefs d’Etat et de 
gouvernement, des ministres des affaires etrangeres et 
d’autres eminents representants des Etats membres du 
Conseil de securite. Nous sommes tous extremement 
sensibles a l’esprit de cooperation qui a motive, et 
inspire, cette tres importante seance. 

Je voudrais saisir cette occasion pour exprimer 
notre preoccupation et notre compassion les plus 
profondes au peuple des Etats-Unis, dirige par le 
President Bush, pour les pertes en vies humaines et les 
degats materiels causes par le cyclone Katrina. Nous 
sommes tous convaincus que les Etats-Unis 
surmonteront cette catastrophe naturelle. C’est pour les 
catastrophes causees par l’homme, telles que le 
terrorisme et les conflits, qu’une solution globale 
continue de nous echapper. 

La Charte des Nations Unies a ete creee en raison 
de conflits, et sa tache continue d’etre, entre autres, de 
prevenir les conflits. Bien que la Charte n’ait pas 
anticipe la menace du terrorisme tel qu’il se manifeste 
aujourd’hui, il convient de donner au Conseil de 
securite les moyens necessaires pour faire face a ce 
defi. 

A Madrid en mars dernier, le Secretaire general a 
reconnu la necessite d’arreter une strategie globale de 
principe pour lutter contre le terrorisme a l’echelle 
mondiale. Notre tache au Conseil ici aujourd’hui est 
d’adopter une resolution en appui a cette strategie 
globale, ainsi qu’une resolution relative a la prevention 
des conflits, en particulier en Afrique. Comme nous 
sommes le seul organe de l’ONU dont les resolutions 
sont contraignantes pour les Etats Membres, le Conseil 
doit prendre la tete des efforts visant a trouver des 
solutions efficaces aux problemes du terrorisme et des 
conflits. 

La reunion au sommet du Conseil de securite va 
maintenant aborder l’examen de la question des 
menaces contre la paix et la securite internationales. 
Les membres du Conseil sont saisis des documents 


S/2005/577 et S/2005/578, qui contiennent les textes 
de deux projets de resolution elabores au cours des 
consultations prealables du Conseil. 

Conformement a l’accord auquel le Conseil est 
parvenu lors de ses consultations prealables, le Conseil 
de securite se prononcera sur les deux projets de 
resolution dont il est saisi, avant d’entendre les 
declarations du Secretaire general et des membres du 
Conseil. En consequence, je vais maintenant mettre aux 
voix les deux projets de resolution, l’un apres l’autre. 

Je vais d’abord mettre aux voix le projet de 
resolution publie sous la cote S/2005/577, qui porte sur 
la prevention de l’incitation au terrorisme. 

Il est procede au vote a main levee. 

Votent pour : 

Algerie, Argentine, Benin, Bresil, Chine, 
Danemark, France, Grece, Japon, Philippines, 
Roumanie, Federation de Russie, Royaume-Uni de 
Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord, 
Republique-Unie de Tanzanie, Etats-Unis 
d’Amerique. 

La Presidente (parle en anglais) : Le resultat du 
vote est le suivant : 15 voix pour. Le projet de resolution 
est adopte a l’unanimite en tant que resolution 1624 
(2005). 

Je vais maintenant mettre aux voix le projet de 
resolution publie sous la cote S/2005/578, qui porte sur 
la prevention des conflits, en particulier en Afrique. 

Il est procede au vote a main levee. 

Votent pour : 

Algerie, Argentine, Benin, Bresil, Chine, 
Danemark, France, Grece, Japon, Philippines, 
Roumanie, Federation de Russie, Royaume-Uni de 
Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord, 
Republique-Unie de Tanzanie, Etats-Unis 
d’Amerique. 

La Presidente (parle en anglais) : Le resultat du 
vote est le suivant : 15 voix pour. Le projet de resolution 
est adopte a l’unanimite en tant que resolution 1625 
(2005). 

J’invite a present le Secretaire general, 
S. E. M. Kofi Annan, a prendre la parole. 

Le Secretaire general (parle en anglais) : Je suis 
tres honore d’etre parmi vous aujourd’hui. Le theme de 
vos debats - les menaces qui pesent sur la paix et la 
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securite - est vaste et complexe et compte beaucoup 
d’aspects dignes de votre attention, notamment la 
necessity de prevenir les conflits en Afrique. Je suis 
heureux que vous ayez decide d’accorder a cette 
derniere question, absolument cruciale, la priorite 
qu’elle merite, a ce sommet comme dans le cadre des 
travaux courants du Conseil. 

Aujourd’hui, je parlerai plus particulierement de 
la lutte contre le terrorisme international sous toutes 
ses formes. Le terrorisme est une atteinte directe aux 
valeurs que represente l’Organisation des Nations 
Unies : primaute du droit, protection des civils, 
reglement pacifique des conflits et respect mutuel entre 
les peuples de confessions et de cultures differentes. 

Nous devons done etre a l’avant-garde de la lutte 
contre ce phenomene. C’est pourquoi, cette annee, a la 
date anniversaire des attentats de Madrid, j’ai propose 
une strategie globale de lutte contre le terrorisme. 

Je suis encourage par le fait que les signataires du 
document final du sommet mondial (resolution 59/314 
de l’Assemblee generate, annexe) aient bien accueilli 
cette strategie et se soient engages a ce qu’elle soit 
examinee promptement a la soixantieme session de 
l’Assemblee generate. Cette strategie prevoit des 
mesures dans cinq domaines. 

Premierement, nous devons faire le necessaire 
pour dissuader les mecontents de faire le choix du 
terrorisme. A cette fin, la communaute internationale 
doit mettre au point une convention generate 
interdisant le terrorisme sous toutes ses formes. Quant 
a la societe civile et aux dirigeants religieux, ils 
doivent s’elever contre le terrorisme. Nous devons dire 
clairement - comme l’affirme l’ensemble des Etats 
Membres dans le document du sommet - que le 
terrorisme n’est en aucun cas acceptable ou justifie, 
quels qu’en soient les auteurs, ou que de tels actes 
soient commis et quelle que soit la cause qu’il est 
cense servir, (ibid., par. 81). 

Deuxiemement, nous devons priver les terroristes 
de moyens d’action, et surtout mettre les armes de 
destruction massive hors de leur portee. II est crucial 
que les resolutions du Conseil de securite continuent 
d’etre appliquees. Et il y a cinq mois, l’Assemblee 
generate a franchi une etape determinante lorsqu’elle a 
approuve la Convention internationale pour la 
repression des actes de terrorisme nucleaire. J’espere 
que les Etats accederont sans retard a cette Convention. 


Troisiemement, nous devons oter aux Etats 
l’envie de soutenir le terrorisme. Tous doivent savoir 
que s’ils apportent un appui quelconque a des 
terroristes, le Conseil de securite n’hesitera pas a 
prendre des mesures coercitives a leur encontre. 

Quatriemement, nous devons aider les Etats a se 
doter des moyens dont ils ont besoin pour prevenir le 
terrorisme, notamment en encourageant la bonne 
gouvernance et le respect de la legalite. A cet egard, je 
me felicite de la creation du Fonds pour la democratic 
de l’ONU et remercie les quelque 30 Etats qui ont deja 
verse de genereuses contributions. 

Cinquiemement, nous devons defendre les droits 
de l’homme. C’est absolument essentiel si nous 
voulons eviter que les terroristes ne detruisent le tissu 
social des pays auxquels ils s’en prennent. 

Enfin, n’oublions jamais les victimes du 
terrorisme. Le Conseil de securite a accepte 
d’envisager la creation d’un fonds international pour le 
dedommagement des victimes et de leurs families, qui 
serait alimente en partie au moyen des avoirs 
confisques a des organisations terroristes. J’espere que 
vous examinerez la question avec attention. 

J’espere aussi que vous soutiendrez en tous points 
la strategie que j’ai proposee, pour que l’ONU puisse 
jouer pleinement le role qui lui incombe dans la lutte 
contre le terrorisme. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
Secretaire general de sa declaration. 

Je donne a present la parole au President de la 
Republique-Unie de Tanzanie, S. E. M. Benjamin 
William Mkapa. 

Le President Mkapa (parle en anglais): C’est 
aujourd’hui l’une des rares fois ou le Conseil tient une 
reunion au sommet, et je vous remercie vivement, 
Madame la Presidente, d’avoir organise cette seance 
historique. 

Le terrorisme, la violence et les conflits sont au 
sommet de la liste des menaces qui pesent actuellement 
sur la paix et la securite internationales et regionales. 
Le terrorisme et les conflits minent le developpement 
economique et social de tous les Etats et menacent la 
stabilite, la securite et la prosperite mondiales. 

II importe que le Conseil de securite, en tant que 
gardien de la paix et de la securite internationales, 
examine non seulement ces menaces, mais aussi leurs 
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causes sous-jacentes. Nous devons non seulement gerer 
et regler les conflits, mais aussi, et surtout, prevenir les 
conflits et les actes de terrorisme. 

Les symptomes ont leurs causes, et si l’on 
n’examine pas et l’on ne comprend pas ces causes, les 
symptomes ne disparaitront pas. Lorsque les personnes 
touchees ne voient pas de lumiere au bout du tunnel, 
lorsqu’elles perdent tout espoir, la pauvrete, 1’injustice 
et l’exclusion deviennent alors un terreau fertile pour 
le crime, la violence, voire le terrorisme. 

Si nous n’avons pas une definition et une 
comprehension communes du terrorisme, je ne crois 
pas que nous soyons en desaccord quant a ses 
repercussions sur nos societes. Quelle que soit la 
definition choisie, le terrorisme et les conflits 
provoquent toujours, a dessein ou dans les faits, les 
caracteristiques communes que sont l’anxiete, le 
suspens, la peur, le sentiment de l’absurde, la violence, 
la destruction et la perturbation de la situation sociale 
et economique de nos pays et de nos peuples. 

Mon pays a fait l’experience concrete des 
consequences negatives du terrorisme et des conflits. 
Nous avons ete les victimes directes du terrorisme 
lorsque, en 1998, l’ambassade des Etats-Unis a Dar es- 
Salaam a ete la cible d’une attaque terroriste qui a 
entraine la mort de ressortissants tanzaniens, fait des 
blesses et provoque des degats materiels. 

En meme temps, mon pays est situe dans une 
sous-region qui a une longue histoire de conflits 
mortels et destabilisateurs. Nous savons ce que de tels 
conflits peuvent faire aux populations. Nous avons subi 
leurs repercussions et continuons de les subir. Aux 
niveaux national et regional, nous avons fait de notre 
mieux pour essayer de resoudre ces conflits et nous 
continuons de le faire. L’ONU nous a beaucoup aides 
dans nos efforts pour resoudre les conflits dans la 
region des Grands Lacs. La contribution des Nations 
Unies a ete particulierement utile au moment de 
Lorganisation de la premiere Conference internationale 
sur la region des Grands Lacs, qui a eu lieu a Dar es- 
Salaam l’annee derniere. 

Dans le contexte de cette evolution regionale, 
nous affirmons avec ferveur que l’accent mis sur le 
terrorisme et les conflits n’est pas deplace. Dans 
1’esprit du multilateralisme, nous devons saisir cette 
occasion pour mettre en relief l’importance du 
renforcement du role des Nations Unies dans la 
prevention et la lutte contre le terrorisme et les conflits. 


Nous devons approuver et mettre en oeuvre une 
strategie efficace qui permettra d’aborder, de facpon 
legitime et globale, les causes profondes et les 
conditions sous-jacentes du terrorisme et des conflits. 
Cela exige une approche d’ensemble de la prevention, 
une approche qui prenne en compte et reconnaisse le 
lien et les relations entre le developpement et la 
securite. 

Le terrorisme est odieux et meprisable. II n’y a 
pas de place pour l’ambigui'te et l’inaction. Les conflits 
violents sont malfaisants et evitables. Trouvons la 
volonte et les ressources pour edifier un partenariat 
mondial efficace entre Etats et institutions, qui 
oeuvreront de concert pour prevenir et combattre le 
terrorisme et les conflits violents. 

La Presidente (parle en anglais ) : Je remercie le 
President Mkapa de sa declaration. 

J’invite le President de la Federation de Russie, 
S. E. M. Vladimir Poutine, a prendre la parole. 

Le President Poutine (Federation de Russie) 
(parle en russe) : Je voudrais commencer par dire que 
la Russie accorde une importance particuliere a la 
reunion au sommet que le Conseil de securite tient 
aujourd’hui. Reunis ici, nous ne manifestons pas 
uniquement notre responsabilite commune et notre 
solidarity dans la lutte contre la menace terroriste 
mondiale. II est d’une importance fondamentale que ce 
soit precisement l’ONU et le Conseil de securite qui 
deviennent le principal centre coordonnateur, l’etat- 
major du front international contre le terrorisme. C’est 
ici meme et aujourd’hui que se formulent les 
fondements ideologiques, politiques et structured de la 
lutte contre le terrorisme. La Russie s’en felicite et elle 
est prete a agir pour renforcer le role central de l’ONU 
s’agissant de garantir la securite et la stability 
internationales. 

La resolution du Conseil de securite adoptee sur 
l’initiative du Royaume-Uni reflete les le9ons tirees de 
cette lutte contre le terrorisme et formule de nouvelles 
taches concretes, notamment la necessity d’en finir 
avec l’incitation au terrorisme. Je pense que de tels 
actes doivent etre qualifies de criminels par tous les 
Etats, sans exception. 

Notre tache commune est de creer un front solide 
dans la lutte contre ce fleau. Toute tentative d’excuser 
le terrorisme, de flirter avec des terroristes ou de les 
utiliser a diverses fins politiques doit etre condamnee a 
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l’unanimite. Ceux qui se font les avocats du terrorisme 
et qui propagent le racisme, l’intolerance ethnique ou 
religieuse doivent etre combattus, non seulement en 
recourant a l’autorite de l’Etat, mais egalement en 
impliquant la societe civile, les medias, la cooperation 
culturelle et humanitaire et par le dialogue 
interconfessionnel. 

Au nom de mon pays, je viens de signer la 
Convention internationale pour la repression des actes 
de terrorisme nucleaire. Comme chacun le sait, c’est la 
Russie qui est a l’origine de ce document et nous 
voudrions remercier nos partenaires pour leur appui. 
Grace a ce travail commun, nous avons maintenant un 
instrument juridique efficace pour prevenir une menace 
tres reelle, qui est celle du recours possible aux armes 
de destruction massive par les terroristes. 

Je pense qu’il sera peut-etre possible, a la session 
actuelle de l’Assemblee generate, de terminer le projet 
de convention generale sur le terrorisme international. 
D’une faqon generale, le probleme de la lutte contre le 
terrorisme et ses causes profondes sont des questions 
qui necessitent notre cooperation et qui doivent etre 
inscrites de fai^on permanente a l’ordre du jour de 
l’ONU, du Conseil de securite et des autres organes des 
Nations Unies. 

La Federation de Russie est profondement 
convaincue de la necessite de renforcer l’efficacite du 
Conseil de securite en matiere de prevention des 
conflits armes, notamment en Afrique. A cet egard, 
nous accordons une grande importance a la resolution 
que le Conseil de securite vient d’adopter sur cette 
question. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
President Poutine de sa declaration. 

J’invite a present le Premier Ministre de la 
Republique hellenique, S. E. M. Kostas Karamanlis, a 
prendre la parole. 

M. Karamanlis (Grece) (parle en anglais) : 
Madame la Presidente, c’est un grand plaisir pour moi 
de participer a la reunion au sommet que le Conseil de 
securite tient aujourd’hui. Je voudrais vous feliciter, 
Madame la Presidente, de l’accession de votre pays, les 
Philippines, a la presidence du Conseil de securite pour 
le mois en cours. 

C’est un moment historique pour l’ONU, ou les 
chefs d’Etat et de gouvernement font le point de la 


mise en oeuvre de la Declaration du Millenaire et 
debattent de l’avenir de l’ONU. 

La fin de la guerre froide a ouvert une ere 
nouvelle dans les relations internationales, qui a 
desamorce la menace d’un affrontement militaire entre 
les deux blocs. Toutefois, la communaute mondiale 
continue de faire face a des conflits internes violents, a 
des guerres civiles, des genocides et autres atrocites a 
grande echelle qui infligent d’immenses souffrances a 
des millions de personnes. 

Le terrorisme est sans aucun doute l’une des 
menaces les plus graves qui pesent sur la paix et la 
securite, mena 9 ant le fondement meme de nos societes 
democratiques. La signature, durant le Sommet en 
cours, de la Convention internationale pour la 
repression des actes de terrorisme nucleaire, et 
1’adoption, durant la soixantieme session de 
l’Assemblee generale, d’une convention generale sur le 
terrorisme sont de tres importantes mesures dans la 
lutte contre ce fleau. 

Dans ce contexte, il faut souligner que les 
mesures de lutte contre le terrorisme et la protection 
des droits de l’homme et des libertes fondamentales ne 
s’excluent pas mutuellement. Nous souscrivons 
pleinement a la declaration faite recemment par le 
Secretaire general : «A long terme, nous nous 
rendrons compte que les droits de l’homme, avec la 
democratic et la justice sociale, sont une des meilleures 
protections contre le terrorisme » ( S/PV.4453, p. i). En 
consequence, nous nous felicitons de l’adoption d’une 
nouvelle resolution du Conseil de securite sur 
1’interdiction de l’incitation a commettre des actes 
terroristes. Nous pensons cependant que cette 
resolution ne devrait pas nuire aux principes etablis 
concernant la liberte d’expression et le principe du 
non-refoulement. 

Au moment d’aborder les problemes structurels 
profonds qui alimentent les conflits, la consolidation de 
la paix doit etablir un lien entre securite et 
developpement. La bonne gouvernance, l’etat de droit, 
des institutions democratiques fortes, le respect des 
droits de l’homme, l’aide au developpement, la 
reforme et la democratisation du secteur de la securite 
sont des elements essentiels pour reduire le nombre de 
conflits qui font rage actuellement. 

L’ONU devrait etre renforcee pour pouvoir gerer, 
resoudre et prevenir les conflits et eviter qu’ils ne se 
reproduisent. Une prevention precoce, globale et 
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coherente des conflits se situe au cceur meme du 
mandat de l’ONU en matiere de maintien de la paix et 
de la securite internationales. Des strategies integrees 
et a long terme pour traiter les causes profondes des 
conflits sont necessaires. 

A cet egard, nous appuyons sans reserve la 
creation de la Commission de la consolidation de la 
paix. Nous soutenons egalement l’adoption d’une 
resolution du Conseil de securite sur la prevention des 
conflits en Afrique, le continent le plus afflige par les 
conflits. 

Les conflits intra-etatiques et interetatiques ne 
constituent pas la seule menace a la paix et a la securite 
internationales. Des menaces et des defis nouveaux 
font leur apparition. L’extreme pauvrete dans de 
nombreuses regions du monde, les maladies 
infectieuses mortelles et la degradation de 
l’environnement ont des consequences devastatrices. 
La proliferation des armes de destruction massive 
pourrait constituer la plus grande menace pour nos 
societes. La criminalite organisee constitue une autre 
menace qui peut avoir des effets destabilisateurs et 
alimenter des guerres civiles. 

Toutes ces menaces et tous ces defis requierent un 
concept de securite collective plus global et le 
renforcement de l’ONU. II faut egalement que les 
organisations regionales internationales soient 
efficaces et les traites internationaux respectes. Nous 
sommes convaincus que ce sommet offre une occasion 
unique d’apporter les changements necessaires pour un 
monde plus pacifique et plus stable au XXI e siecle. 

La Presidents (parle en anglais) : Je remercie le 
Premier Ministre Karamanlis de sa declaration. 

J’invite maintenant le President des Etats-Unis 
d’Amerique, S. E. M. George Bush a prendre la parole. 

Le President Bush {parle en anglais) : Je 
voudrais adresser mes remerciements a tous les 
membres du Conseil de securite qui participent a cette 
reunion au sommet. Notre presence en ces lieux 
confirme la gravite des defis auxquels nous sommes 
confrontes et notre determination de les relever. 

Nous voici reunis deux mois seulement apres les 
attentats terroristes de Londres, un an apres le 
massacre d’ecoliers perpetre par des terroristes a 
Beslan, et quatre ans apres l’attaque terroriste commise 
dans la ville ou nous nous trouvons aujourd’hui. De 
tels actes de terrorisme resultent d’une ideologie 


radicale qui ne tolere aucune opposition et justifie le 
meurtre d’innocents par le fait qu’il constitue le 
meilleur moyen d’atteindre ses objectifs. 

Aujourd’hui, nous avons vote en faveur de la 
resolution presentee par le Royaume-Uni, qui 
condamne 1’incitation a commettre des actes terroristes 
et appelle tous les Etats a adopter des mesures 
appropriees afin de mettre fin a de telles incitations. Je 
tiens a remercier le Premier Ministre et son 
Gouvernement du dur labeur qu’ils ont accompli a 
cette fin. Les Etats-Unis d’Amerique soutiennent 
vigoureusement 1’application de cette resolution. 

Nous avons un devoir sacre a accomplir. Nous 
avons le devoir sacre de stopper le terrorisme des son 
apparition. Nous avons le devoir sacre de defendre nos 
citoyens contre le terrorisme, d’attaquer les reseaux 
terroristes, de priver ceux-ci de tout lieu de refuge ainsi 
que de favoriser une ideologie empreinte de liberte et 
de tolerance qui refute la sombre vision des terroristes. 
Nous devons faire tout notre possible pour 
contrecarrer, a chacune de leurs etapes, la planification 
des actes terroristes et l’appui dont ils beneficient. 
Chacun d’entre nous est tenu de prendre des mesures 
conformes aux resolutions anterieures du Conseil de 
securite dans le but de geler les avoirs des terroristes, 
de les priver de toute liberte de mouvement moyennant 
un controle efficace des frontieres et la securisation des 
documents de voyage, ainsi que de les empecher de se 
procurer des armes, y compris des armes de destruction 
massive. Chacun d’entre nous est tenu de partager les 
informations dont il dispose afin de prevenir les 
attaques terroristes avant qu’elles ne se produisent. Les 
Etats-Unis continueront de collaborer avec le Conseil 
de securite et d’ceuvrer en son sein pour aider 
l’ensemble des pays a s’acquitter de ces obligations. 

De plus, les Etats-Unis reaffirment leur 
determination de soutenir la prevention des conflits 
armes injustes, en particulier en Afrique. Voila 
pourquoi nous nous sommes associes a l’Algerie, au 
Benin et a la Tanzanie en nous portant coauteurs de la 
deuxieme resolution importante qui a ete adoptee 
aujourd’hui. Nous reconnaissons qu’il est necessaire 
d’ameliorer la capacite de l’Union africaine et des 
organisations sous-regionales de deployer des 
ressources civiles et militaires dans le but de prevenir 
ces conflits. Au cours des cinq prochaines annees, les 
Etats-Unis assureront la formation de plus de 40 000 
soldats de la paix africains dans le cadre d’une vaste 
initiative prise par les pays membres du Groupe des 
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Huit. Nous concourrons a la formation de forces 
africaines afm de preserver l’ordre et la justice en 
Afrique. 

Le terrorisme et les conflits armes ne represented 
pas seulement des menaces pour notre securite; ce sont 
aussi les ennemis du developpement et de la liberte de 
millions de personnes. Pour aider a faire en sorte que le 
XXI e siecle soit celui de la liberte, de la securite et de 
la prosperity, je tiens a remercier les membres du 
Conseil de securite d’avoir exprime leur appui aux 
resolutions qui viennent d’etre adoptees aujourd’hui. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
President des Etats-Unis d’Amerique de sa declaration. 

L’orateur suivant est le President de la 
Republique argentine, S. E. M. Nestor Kirchner. 

Le President Kirchner (parle en espagnol ) : En 
premier lieu, Madame la Presidente, je vous felicite, 
vous-meme et votre delegation, d’avoir retenu ce 
theme pour le debat d’aujourd’hui, car il revet une 
importance fondamentale dans l’ordre du jour 
international. 

Malheureusement, force est de reconnaitre au vu 
de la situation actuelle qu’en depit des efforts que 
deploie la communaute internationale par l’entremise 
de l’Organisation des Nations Unies, la paix et la 
stabilite dans le monde demeurent des objectifs 
lointains. 

De notre point de vue, les menaces a la paix et a 
la securite precedent non seulement des activites 
criminelles du terrorisme, mais aussi des armes de 
destruction massive, des violations des droits de 
l’homme et de l’absence d’une participation pourtant 
necessaire. 

La paix est bien plus que l’absence de conflit. 
Elle requiert une attitude active, un processus 
dynamique, permanent et ininterrompu visant a forger 
le dialogue et la comprehension. II vaut toujours mieux 
prevenir que reagir une fois le conflit eclate : cela 
permet d’eviter des pertes en vies humaines tout en 
favorisant la stabilite, et ce a un cout bien moindre. 
Mais pour que Paction preventive soit efficace, il faut 
faire davantage. Cela nous impose d’apporter une 
solution juste aux differends et aux situations 
d’injustice de longue date, a la misere profonde et 
abjecte, a la faim, a la terrible pandemie qui frappent, 
par exemple, 1’Afrique, ainsi qu’aux inegalites 


profondes, comme celles endurees par l’Amerique 
latine. 

Un tel climat d’instability met en evidence les 
questions qui dominent et domineront les travaux du 
Conseil de securite. A cet egard, il importe de 
comprendre que la paix se batit et se preserve avec la 
participation de tous les pays et de tous les peuples. 
Quiconque se refugie derriere sa situation de securite 
oublie que le monde n’est plus celui du XX e siecle, il 
faut prendre conscience du fait que les menaces qui 
planent sur les uns finiront tot ou tard par frapper ceux 
qui s’en croient a l’abri. Ces menaces nouvelles nous 
font enfin percevoir le sens veritable du concept de 
solidarity entre les nations. 

Le terrorisme constitue une menace a la vie et a 
la dignite humaine, un outrage a la conscience civilisee 
de l’humanite. Pour l’Argentine, tout acte de terrorisme 
est criminel et injustifiable. Aucun motif racial, 
religieux, ideologique ou de toute autre nature ne 
justifie le massacre de civils innocents. 

Les Argentins eprouvent un vif sentiment de 
solidarite a l’egard des victimes du terrorisme et de 
leurs families partout dans le monde. Nous-memes 
avons ete frappes par deux monstrueux attentats durant 
les annees 90 : a l’ambassade d’Israel et au siege de 
l’Association mutuelle argentino-israelienne (AMIA). 
Nous avons ete atteints dans notre chair par le 
desespoir et les souffrances des morts et des blesses. 
Nous continuons d’en ressentir la blessure beante dans 
le cceur de notre society. 

Nous savons que pour venir a bout du terrorisme, 
il est essentiel d’intervenir dans la legitimite et de 
beneficier de l’appui de la communaute internationale. 
Pour cela, il importe de considerer le probleme sous un 
angle plus large, au-dela d’une dimension purement 
militaire ou unilateral. Il importe de comprendre et de 
faire comprendre que la paix et le developpement se 
renforcent mutuellement et qu’il doit y avoir un lien 
etroit entre le respect des droits de l’homme et la lutte 
contre le terrorisme. 

Les actes terroristes ont cesse d’apparaitre 
comme des crimes d’ordre national et transnational; ils 
sont une menace a la paix et la securite internationales. 
La vulnerability de toutes les nations, grandes et 
petites, riches et pauvres, exige une action multilaterale 
perspicace, concertee et soutenue dans la duree, qui 
repose sur le droit, sur le respect des droits de 
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l’homme, sur la proportionnalite des reponses et sur 
l’appui de l’opinion publique internationale. 

La lutte contre le terrorisme doit respecter le droit 
international, les droits de l’homme, le droit 
international humanitaire et le droit relatif aux 
refugies. Quand nous repondons a des evenements 
specifiques, nous devons le faire en protegeant la 
personne humaine et ses droits, ce qui est la raison 
d’etre de cette organisation et des pays qui la 
composent. 

L’Argentine collabore pleinement avec le Comite 
contre le terrorisme cree par la resolution 1373 (2001), 
ainsi qu’avec le Comite du Conseil de securite cree par 
la resolution 1267 (1999). 

L’Assemblee generale mene, elle aussi, une 
action remarquable dans la lutte contre le terrorisme. 
Nous devons encourager et prolonger ces efforts. Nous 
nous rejouissons a cet egard de ce qu’elle vient 
d’adopter, apres plusieurs annees de travail, la 
Convention internationale pour la repression des actes 
de terrorisme nucleaire. Nous esperons qu’elle 
adoptera prochainement la convention generale sur le 
terrorisme. 

La cooperation internationale est cruciale. A cet 
egard, la cooperation judiciaire, c’est-a-dire 
l’extradition et l’entraide judiciaire, est fondamentale, 
car son mauvais fonctionnement rendrait illusoire et 
inefficace tout principe ou cadre juridique 
antiterroriste. 

II est tout aussi fondamental de lutter contre le 
financement du terrorisme. En vertu des resolutions du 
Conseil de securite, les Etats sont tenus de renforcer 
les mesures de cooperation en vue d’empecher la 
fourniture des fonds destines a la realisation d’actes de 
terrorisme et a l’appui des groupes terroristes, en 
gelant ces fonds par le biais de mecanismes diligents et 
efficaces. 

La proliferation des armes de destruction massive 
et le risque de leur detournement par les groupes 
terroristes constituent plus que jamais un peril visible 
pour la paix et la securite internationales. L’Argentine, 
seul pays d’Amerique latine partie aux cinq regimes de 
non-proliferation existants, accorde une importance 
considerable a la resolution 1540 (2004). La 

communaute internationale deploie des efforts dignes 
d’eloge pour freiner le terrorisme, relevant un defi 
lance a toute l’humanite. Dans ce contexte, l’Argentine 


reaffirme qu’elle est disposee a ceuvrer en un front uni 
contre ce fleau. Si nous voulons reussir, nous devons 
dans le meme temps nous atteler energiquement a 
regler les conflits en suspens, les situations d’injustice 
profonde, d’exclusion sociale et de pauvrete extreme, 
ainsi que les problemes de la faim et de 
l’analphabetisme. 

En d’autres termes, il faut examiner globalement 
toutes les menaces a la paix et a la securite 
internationales; c’est la seule faqon de faire pour que le 
Conseil s’acquitte comme il faut de son mandat. Les 
recents evenements montrent qu’ceuvrer pour la paix 
n’est pas une tache aisee. Cela exige plusieurs choses, 
mais surtout une volonte politique concertee et 
collective. L’Organisation des Nations Unies a ete 
fondee a partir de la determination de tous les Etats de 
faire de l’action collective l’unique base a partir de 
laquelle arreter les mesures et les decisions destinees a 
maintenir la paix et la securite internationales. 

Ce Conseil de securite a ete cree pour maintenir 
la paix et prevenir les guerres, catastrophes dues a 
l’homme, nees de l’esprit humain, lorsque l’humanite 
constata avec incredulite le niveau extreme atteint dans 
la sauvagerie et la violence. 

Aujourd’hui, il est plus evident que jamais que la 
dynamique des relations internationales de ce debut de 
XXL siecle exige un renforcement et une 
redynamisation des mecanismes multilateraux, qui sont 
les moyens idoines pour preserver la paix et la securite 
internationales et faire face de fai^on equilibree au 
contexte d’instability mondiale que nous connaissons. 

Fermement attaches aux buts et principes des 
Nations Unies, nous sommes convaincus de la 
necessity d’ceuvrer a des consensus destines a renforcer 
le droit international, la promotion des valeurs 
universelles associees a la paix et a la securite, la 
democratic representative et le respect des droits de 
l’homme. Pour que cette ambition se concretise, je 
crois qu’il est indispensable de pouvoir compter sur un 
Conseil de securite dont Faction et la legitimite ne 
soient pas mises en doute. 

Le renforcement du multilateralisme, principe 
inseparable de la securite collective, passe par la 
recherche constante de reponses concertees. 
L’Argentine, pour sa part, continuera de s’acquitter de 
son role dans le cadre de ce processus important. C’est 
la raison pour laquelle elle appelle a une reforme du 
systeme multilateral permettant un veritable 
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renforcement de l’Organisation des Nations Unies. 
Cela est en effet indispensable si celle-ci veut remplir 
les fonctions qui sont les siennes dans le maintien de la 
paix et de la securite internationales, ainsi que dans la 
promotion du developpement economique et social et 
1’elimination de la faim et de la pauvrete. 

II est indispensable d’aborder la reforme de 
l’Organisation d’un point de vue global sur la base du 
developpement, de la securite et du plein respect des 
droits de l’homme. II faut notamment examiner toutes 
les questions susceptibles de jouerun role, y compris la 
violence et les violations massives des droits de 
l’homme, les armes de destruction massive, le 
terrorisme, la criminalite organisee, la pauvrete et les 
maladies, ainsi que la preoccupation generate que 
suscitent l’unilateralisme, le maintien des barrieres 
douanieres dans les pays developpes et les inegalites 
qui caracterisent le systeme financier international 
actuel. 

Nous devons reconnaitre qu’il reste encore 
beaucoup a faire, compte tenu, en particulier, de la 
terrible periode de difficultes sociales que traverse la 
communaute internationale. Mais il y a aussi beaucoup 
a faire pour lutter contre les maux de nos societes. 
Nous devons nous mobiliser pour lutter pour la defense 
et la dignite de l’etre humain. 

Nous sommes convaincus que le monde actuel 
peut faire cohabiter differentes civilisations, differentes 
religions. II ne peut y avoir de domination culturelle 
imposee par la force. Nous defendons fermement la 
diversite et la plurality. La paix ne saurait exister sans 
justice. Defendre sans entrave les droits de l’homme 
doit etre le mot d’ordre au coeur de notre programme. 
Par ce combat, nous nous acquitterons de notre 
obligation morale et de notre dette envers les 
generations a venir. 

La Presidents (parle en espagnol ) : Je remercie 
le President de l’Argentine de sa declaration. 

( I’oratricepoursuit en anglais) 

L’orateur suivant est le President de la 
Republique populaire de Chine, S. E. M. Hu Jintao. 

Le President Hu {parle en chinois) : C’est pour 
moi un grand plaisir que de participer a cette seance 
historique, Madame la Presidente. J’apprecie 
particulierement les efforts deployes par la delegation 
des Philippines et par vous-meme pour organiser cette 
seance. 


II y a soixante ans, les Etats Membres de la toute 
nouvelle Organisation des Nations Unies confiaient au 
Conseil de securite le mandat du maintien de la paix et 
de la securite internationales. Les decennies ecoulees 
ont prouve que le Conseil etait effectivement 
irrempla 9 able dans le reglement des grands problemes 
mondiaux et regionaux qui pesent sur la paix et la 
securite mondiales. Pour maintenir la paix, nous 
devons veiller a ce que le Conseil de securite soit a 
meme de s’acquitter comme il se doit de ses 
responsabilites en vertu de la Charte. 

Premierement, nous devons renforcer l’autorite 
du Conseil de securite en adherant au multilateralisme. 
Ce n’est qu’en renforqant, en effet, la cooperation 
multilaterale, en renfor 9 ant le role de l’Organisation 
des Nations Unies et en veillant a maintenir l’autorite 
du Conseil de securite, notamment, que nous pourrons 
efficacement faire face aux menaces et aux defis 
mondiaux et parvenir effectivement a une securite 
universelle. S’agissant des grandes questions qui 
pesent sur la paix et la securite mondiales, le Conseil 
doit pouvoir etre le juge de la situation reelle et agir 
collectivement en conformite avec la Charte des 
Nations Unies. 

Deuxiemement, nous devons ameliorer 
l’efficacite du Conseil de securite pour lui permettre de 
reagir aux menaces de fa 9 on plus efficace. Le Conseil 
de securite a besoin d’une capacite de reaction rapide. 
En outre, le Conseil doit s’attaquer non seulement aux 
symptomes des problemes, mais egalement a leurs 
causes profondes en formulant une strategic globale 
comprenant la prevention, le retablissement de la paix, 
le maintien de la paix et la reconstruction apres les 
conflits. Des mesures coercitives seules ne peuvent 
suffire pour resoudre un probleme defmitivement; ce 
que l’on obtient par le dialogue et par la negociation a 
des chances de durer plus longtemps. La Chine est 
favorable a un role important du Conseil de securite 
dans l’action contre le terrorisme ainsi qu’aux autres 
menaces non classiques a la securite. Nous appuyons 
egalement une cooperation plus etroite entre l’ONU et 
les autres organisations internationales ou regionales 
en vue du partage des ressources, ainsi que des 
avantages comme des responsabilites. 

Alors que le terrorisme represente une grave 
menace a la paix et a la securite internationales, la 
communaute internationale doit agir en stride 
conformite avec les buts et principes de la Charte des 
Nations Unies et doit ceuvrer de concert a une lutte 
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plus efficace contre le terrorisme, sous toutes ses 
formes et manifestations. II est essentiel de promouvoir 
le dialogue entre les civilisations, de s’attaquer 
serieusement a des problemes tels que la pauvrete, 
l’ignorance et l’injustice sociale et de supprimer ce qui 
fait le terreau du terrorisme. 

Troisiemement, nous devons accorder une 
attention plus grande aux problemes de l’Afrique et 
accroitre en consequence l’engagement du Conseil a 
cet egard. La presente seance doit nous permettre de 
renouveler nos engagements vis-a-vis de l’Afrique et 
d’encourager le Conseil a accroitre sa contribution en 
Afrique, a preter une oreille plus attentive aux 
preoccupations et aux propositions des pays africains et 
a prendre dument en consideration leur ardente 
aspiration a la paix, au developpement et a la 
cooperation, de faqon a ce que les centaines de millions 
d’habitants que compte l’Afrique puissent vraiment 
beneficier des bonnes intentions et de l’appui de la 
communaute internationale. 

La Chine, quant a elle, est disposee a travailler 
avec les autres Etats Membres au service de la noble 
cause de la paix et du developpement de toute 
l’humanite. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
President de la Chine de sa declaration. 

L’orateur suivant est le President de la 
Republique algerienne democratique et populaire, 
S. E. M. Abdelaziz Bouteflika. 

Le President Bouteflika (parle en arabe) : Cette 
seance exceptionnelle du Conseil de securite ne peut 
pas etre completement dissociee du debat actuel sur la 
reforme du systeme des Nations Unies. Je ne pense pas 
cependant qu’il faille aujourd’hui introduire ce debat 
dans nos travaux, qui doivent etre consacres au role de 
notre Conseil dans les problemes de securite collective. 

II ne vient plus a l’esprit de personne de mettre en 
doute le lien devenu evident entre le developpement et 
la paix, ni celui entre la paix et le respect de l’etat de 
droit. Et c’est a juste titre que la mission de 
1’ Organisation des Nations Unies va au-dela du 
maintien de la paix et de la securite internationales 
pour couvrir egalement le domaine du developpement 
economique et social et celui de la promotion de 
relations amicales entre les nations, fondees sur le 
respect du principe de l’egalite souveraine des Etats et 
sur le droit des peuples a disposer d’eux-memes. Dans 


le cadre de la Charte des Nations Unies, le Conseil de 
Securite est investi d’une responsabilite principale, 
mais non exclusive, dans le maintien de la paix et de la 
securite internationales. 

Nous tenons a redire une fois de plus notre 
condamnation de tous les actes de terrorisme sous 
toutes leurs formes et dans toutes leurs manifestations. 
C’est au sein de l’Organisation des Nations Unies que 
nous devons tous conjuguer nos efforts pour le 
combattre. En consequence, il serait done souhaitable 
que le projet de convention globale en cours de 
negociation soit finalise le plus rapidement possible 
pour combler les lacunes qui demeurent en ce qui 
concerne les activites liees au terrorisme et qui ne sont 
pas couvertes par les instruments internationaux 
actuels, en incluant notamment une definition 
consensuelle du terrorisme, afin d’eviter tout 
amalgame entre le terrorisme et les luttes legitimes des 
peuples pour leur autodetermination, luttes couvertes 
par les regies du droit international et du droit 
international humanitaire. 

Les effets nefastes de la mondialisation doivent 
egalement etre combattus. Toutes les institutions 
internationales doivent agir dans le domaine de la 
cooperation et de l’echange d’informations pour 
combattre le terrorisme. 

Toutes les institutions internationales doivent 
s’efforcer de promouvoir la cooperation et l’echange 
d’information pour lutter contre le terrorisme. 
L’engagement de l’Afrique dans la lutte contre le 
terrorisme ne souffre aucune ambigui'te. Par exemple, 
la Convention d’Alger est deja entree en vigueur. Notre 
engagement dans la lutte contre le terrorisme a permis 
en Algerie de limiter considerablement ce phenomene. 

Le probleme qui se pose pour nous est alors de 
trouver une voie de sortie de crise qui, sans nous 
detourner de notre combat contre les manifestations 
terroristes, nous permettra de ramener la paix dans nos 
villes et dans nos campagnes et de restaurer le tissu de 
notre societe en favorisant la reintegration sociale de 
ceux qui ont ete trompes par une propagande 
mensongere. C’est la politique de reconciliation 
nationale qui est actuellement proposee au peuple 
algerien et sur laquelle il doit se prononcer par un 
referendum le 29 septembre prochain. C’est notre 
engagement. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
President de l’Algerie pour son importante declaration. 
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Je donne maintenant la parole au Premier 
Ministre du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et 
d’lrlande du Nord, S. E. M. Tony Blair. 

M. Blair (Royaume-Uni) (parle en anglais) : 
D’emblee, au nom du Royaume-Uni, je voudrais 
remercier chacun pour l’appui apporte a la resolution 
adoptee aujourd’hui. 

Nous ne devrions pas sous-estimer ce a quoi nous 
faisons face. Le terrorisme qui, aujourd’hui encore, a 
fait des victimes innocentes - qui, cette fois-ci, 
faisaient la queue dans Tattente d’un emploi en Iraq - 
et qui a deja defigure des pays sur tous les continents, a 
tous les niveaux de developpement et avec toutes les 
brassages imaginables de races et de religions, est un 
mouvement. II a sa propre ideologic et sa propre 
strategie, et sa strategie ne consiste pas seulement a 
tuer. II s’agit de provoquer, par la terreur, le chaos et 
l’instabilite, de diviser et de semer la confusion parmi 
nous, ses ennemis. 

II ne sera pas vaincu tant que notre determination 
ne sera pas aussi totale que la leur, tant que notre 
defense de la liberte ne sera pas aussi absolue que leur 
fanatisme et tant que notre passion pour la voie 
democratique ne sera pas aussi grande que leur passion 
pour la tyrannie. II ne sera pas vaincu tant que nous ne 
serons pas unis non seulement pour condamner les 
actes de terrorisme, ce que nous faisons tous, mais 
aussi dans la lutte contre la propagande empoisonnee 
selon laquelle la cause profonde du terrorisme se 
trouve, pour une raison ou pour une autre, ici autour de 
cette table et non pas en eux. Ils veulent nous faire 
croire que c’est en quelque sorte notre faute et que leur 
extremisme, c’est - pour je ne sais quelle raison - 
notre responsabilite. Ils tirent parti de nos divisions; ils 
exploitent nos hesitations. C’est la notre faiblesse, et 
ils le savent. 

C’est armes de notre conscience que nous devons 
nous unir contre ce jeu sinistre. II y a de reelles 
injustices dans le monde : la pauvrete, qu’il nous 
incombe d’eliminer; les conflits et, non des moindres, 
celui entre Israel et la Palestine, qu’il nous appartient 
d’aider a regler; ainsi que l’edification des nations, 
comme en Iraq et en Afghanistan, que nous avons la 
responsabilite d’aider a assurer. 

Mais rien de tout cela n’a cause le terrorisme. 
Autour de cette table il y a deux ans, nous etions 
divises au sujet de l’lraq mais, des juin 2003, nous 
disposions d’une nouvelle resolution de l’ONU et d’un 


nouveau processus politique appuye par l’ONU pour 
apporter aux Iraquiens la democratic - qu’ils 
souhaitent, comme 8,5 millions d’entre eux l’ont 
prouve en votant pour elle. L’obstacle est le terrorisme. 
Les victimes sont principalement des musulmans. 
Combien il est done revoltant que ces memes 
terroristes affirment que leur terreur repond a notre 
agression contre les musulmans en Iraq. Ils se servent 
de l’lraq pour nous diviser, tout comme ils se servent 
de l’Afghanistan ou leur terreur fait, une fois encore, 
obstacle a la democratie afghane; et tout comme ils se 
servent de la Palestine ou le terrorisme ne cree pas le 
progres mais Tannihile. 

Outre ces problemes, nous ne devons pas oublier 
que les evenements du 11 septembre 2001, survenus 
non loin d’ici, se sont produits avant l’lraq ou 
l’Afghanistan alors meme que l’on s’efforqait 
activement d’instaurer la paix au Moyen-Orient. Sinon, 
c’est de la Tchetchenie, du Cachemire ou de la Bosnie 
dont ils se serviront ou bien, a defaut, il s’agira de la 
presence occidentale dans les Etats arabes. Et si rien de 
tout cela ne reussit, ces Etats eux-memes seront 
blames, ou tous les Etats qui ne sont passes sous la 
banniere des Taliban. 

La cause profonde n’est done pas une decision de 
politique etrangere, aussi contestee soit-elle. C’est une 
doctrine du fanatisme, et nous devons nous unir pour la 
deraciner en cooperant dans le domaine de la securite, 
comme cela a ete dit; en prenant des mesures contre 
ceux qui incitent, prechent ou enseignent cet 
extremisme, ou qu’ils soient et dans quelque pays 
qu’ils soient; et en eliminant notre propre ambivalence 
en luttant non seulement contre les methodes du 
terrorisme, mais egalement les motivations des 
terroristes, les raisonnements tortueux et les pietres 
excuses trouvees au terrorisme. 

Parallelement, bien entendu, nous devrions par 
contraste remplir notre devoir d’agir contre Tinjustice. 
Nous tous appuyons fermement la resolution contre la 
prevention des conflits en Afrique. Nous devrions a 
present faire montre de notre force et de notre croyance 
en les valeurs de democratie et de tolerance et, surtout, 
nous devrions donner la preuve que Tavenir, aussi 
difficile que soit le chemin qui y mene, n’appartient et 
n’appartiendra jamais aux fanatiques, mais a ceux qui 
croient que nous devons vivre en paix les uns avec les 
autres, quelles que soient notre race, notre nation, notre 
couleur ou notre religion. 
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Ils ont, il est vrai, leur propre strategic, mais nous 
avons la notre et nous devions l’utiliser pour les 
vaincre. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
Premier Ministre du Royaume-Uni de Grande-Bretagne 
et d’lrlande du Nord de son importante declaration. 

Je donne maintenant la parole au President de la 
Republique du Benin, S. E. M. Mathieu Kerekou. 

Le President Kerekou : Madame la Presidente, 
nous vous savons gre d’avoir saisi l’occasion 
exceptionnelle de la commemoration du soixantieme 
anniversaire de l’Organisation des Nations Unies, pour 
reunir le Conseil de securite sur les questions 
essentielles relevant de ses attributions statutaires. 

Grace aux initiatives fort louables prises par le 
Secretaire general, nous avons une vue claire des 
menaces et des defis auxquels le Conseil est confronts 
a ce tournant decisif dans la vie de l’Organisation. Les 
deux resolutions que nous venons d’adopter traduisent 
bien notre perception des menaces actuelles contre la 
paix et la securite. Au nombre de ces menaces : le 
terrorisme et les conflits armes ont atteint un degre de 
nuisance lourd de consequences. II appartient done au 
Conseil de securite d’identifier les mesures specifiques 
et appropriees a prendre tant au niveau des Etats que de 
l’Organisation des Nations Unies dans son ensemble 
pour renforcer la prevention. 

Les terribles attentats du 11 septembre 2001 dont 
le quatrieme anniversaire vient d’etre commemore 
nous prouvent que l’inimaginable est desormais 
possible. Nous nous felicitons des avancees 
significatives realisees par les Nations Unies dans 
l’animation et l’orientation strategique de la 
cooperation multilaterale dans la lutte contre le 
terrorisme dans le strict respect de la souverainete des 
Etats et de la legalite internationale, et dans la 
protection des droits de l’homme et du droit 
international humanitaire. 

Les activites des comites du Conseil ont permis 
de structurer un dispositif performant de supervision 
qui permettra aux actions engagees de gagner en 
coordination, en coherence et en efficacite. 

Sur le registre de la prevention des conflits 
armes, 1’action du Conseil est moins evidente et moins 
visible pour des raisons liees a diverses pesanteurs, tant 
historiques que conceptuelles. II importe que le Conseil 
de securite se donne les moyens d’accroitre sa capacite 


d’action pour prevenir et eradiquer les crises, de 
concert avec les organisations regionales et sous- 
regionales. 

Le souci majeur en ce domaine devra etre de 
raccourcir les delais d’intervention coordonnee de la 
communaute internationale pour une meilleure 
protection des populations. Le Conseil devrait 
s’organiser pour animer le champ d’action politique et 
mobiliser les autres acteurs de la communaute 
internationale pour aider a retablir la normalite et 
accompagner les efforts des protagonistes locaux, par 
des mesures tant operationnelles et structurelles que 
systemiques qui seraient prises aux niveaux appropries. 
Nous pensons a la mise en place, conjointement avec 
les organisations regionales le cas echeant, de missions 
politiques de haut niveau qui permettraient au Conseil 
de peser de tout son poids sur le cours des evenements 
et de rehausser le credit des initiatives regionales. 

Nous n’avons pas besoin d’attendre 
l’aboutissement de la reforme des Nations Unies qui 
semble pietiner. En amont, le dispositif de diplomatie 
preventive anime par le Secretaire general devrait etre 
renforce par l’etablissement de capacites nouvelles 
dans diverses regions du monde. En aval, il 
conviendrait d’instituer une evaluation reguliere par le 
Conseil de securite des situations a risque dans le 
monde en vue d’apprecier les menaces existantes. 

L’Afrique merite une attention particuliere au 
regard des pressions internes auxquelles les pays 
africains sont confrontes sous l’effet conjugue de la 
pauvrete endemique et de la mondialisation de 
l’economie. Les mecanismes d’alerte rapide doivent 
etre renforces pour permettre d’identifier et 
d’interpreter correctement les signaux avant-coureurs 
pour une action efficace d’endiguement des crises et 
des conflits et pour promouvoir la stabilite par le 
developpement de strategies integrees. 

Le Conseil de securite devrait formuler, toutes les 
fois que cela serait necessaire, des recommandations 
pour une action coordonnee des organes competents de 
l’ONU et de la communaute internationale. C’est ainsi 
que le Conseil pourra, a notre avis, reellement passer 
de la culture de reaction a une approche realiste de 
veille strategique pour assurer un meilleur controle des 
risques pour une meilleure gestion des crises et, par 
voie de consequence, une meilleure prevention des 
actes et des evenements entrainant une rupture la paix 
et de la securite internationales. 
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La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
President de la Republique du Benin de sa declaration. 

L’orateur suivant est le President de la Roumanie, 
S. E. M. Traian Basescu. 

Le President Basescu (Roumanie) (parle en 
anglais) : Ce mois de septembre marque un moment 
important. C’est une occasion non seulement 
d’affirmer notre objectif commun pour faire en sorte 
que l’ONU fonctionne mieux, mais aussi de participer 
a sa reforme effective. 

Je constate une grande coherence entre les 
travaux du Conseil de securite, qui a pris une part 
croissante dans les questions du developpement et des 
droits de l’homme, et nos grandes deliberations au sein 
de la Reunion pleniere de haut niveau de l’Assemblee 
generate. Ces deux reunions devraient done aboutir a 
des conclusions et a des recommandations qui se 
renforcent mutuellement. La presente seance a pour but 
de porter la reponse internationale aux actes de 
terrorisme a un autre niveau. Cette menace constitue en 
effet le probleme de securite critique a l’aube de ce 
siecle et de ce millenaire. 

Le Conseil de securite a reagi avec une vitesse 
remarquable aux realites qui ont suivi le 11 septembre, 
lesquelles ont radicalement change notre monde. II 
s’est fait le champion de la lutte contre le terrorisme, 
faisant de cette tache une partie integrante de ses 
responsabilites a l’egard de la paix et de la securite 
internationales, et c’est la l’aspect le plus important de 
ses travaux. Pourtant, la contribution du Conseil de 
securite a cet effort mondial est encore en cours de 
realisation. Les attentats commis recemment a Londres, 
a Charm al-Cheikh et a Bagdad, ou partout au 
Bangladesh, nous rappellent qu’en l’absence de solides 
filets de securite, il n’existe aucun lieu sur. 

J’aimerais soulever quatre points relatifs a 
l’approche adoptee par la Roumanie pour lutter contre 
la terreur. 

Premierement, il n’existe aucune culture, ni 
aucune religion qui genere ou approuve le terrorisme. 
Nous en sommes a une phase ou nous luttons contre les 
consequences du terrorisme, mais rarement contre ses 
causes veritables. Il est desormais evident que le 
monde doit faire face a une nouvelle ideologie - une 
ideologie qui ne respecte ni les Etats, ni les societes, ni 
les cultures, ni les droits de l’homme : l’ideologie de la 


terreur. Je crois que cette ideologie est le nouvel 
ennemi de l’humanite. 

La solidarite et les initiatives des Etats Membres 
de l’ONU - qui ont la meme vision des choses - 
pourraient nous permettre de trouver des solutions pour 
lutter contre le terrorisme. Le Conseil de securite et 
l’ONU ont en commun la responsabilite importante de 
mettre au point de telles politiques. 

Il ne suffit pas, pour lutter contre les menaces qui 
pesent sur la securite, de defendre ses propres 
frontieres : il faut aller la ou les problemes ont pris leur 
origine et les eliminer par des actions et des 
investissements durables. C’est la raison pour laquelle 
la Roumanie travaille de concert avec ses allies et ses 
partenaires pour appuyer les processus de stabilisation 
et de reconstruction en cours en Iraq et en Afghanistan. 
Nous avons beaucoup investi dans un grand nombre 
d’operations mandatees et autorisees par l’ONU, et 
nous avons done un interet considerable a ce qu’elles 
soient couronnees de succes. 

Deuxiemement, la Roumanie preside le Comite 
du Conseil de securite cree par la resolution 1540 
(2004). Cette resolution represente une veritable 
tentative de reduire et, en fin de compte, d’eliminer les 
points faibles de notre defense contre la forme la plus 
inquietante du terrorisme : les armes de destruction 
massive. La reduction des risques de proliferation 
devrait interesser l’ensemble des Etats Membres. 

Troisiemement, la lutte mondiale contre le 
terrorisme ne peut etre soutenue que par des mesures 
prises au niveau du Conseil de securite. Elle doit etre 
une initiative menee par l’ensemble de l’ONU. Chaque 
Etat Membre doit etre aide a mettre au point des 
systemes de defense et des capacites adequates de 
reaction face aux menaces terroristes. Ce faisant, nous 
ne devrions pas negliger les activites telles que les 
trafics illicites des etres humains, des armes et des 
stupefiants, qui peuvent alimenter les ressources des 
reseaux terroristes et exacerber les conflits regionaux. 
Dans de nombreuses parties du monde, notamment 
dans deux des regions proches de la Roumanie, a 
savoir les Balkans occidentales et la region de la mer 
Noire, c’est generalement ce qui se produit. 

Quatriemement, l’experience de la Roumanie en 
Europe du Sud-Est et dans la region de la mer Noire 
prouve que, dans la gestion des conflits, des mesures 
regionales jouent egalement un role determinant face 
aux menaces transnationales. La cooperation entre 
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l’ONU et les organisations regionales est necessaire en 
ce qui concerne la lutte contre le terrorisme et la 
proliferation des armes de destruction massive. 

La Roumanie favorise le dialogue et la 
cooperation dans sa region et est soucieuse de partager 
son experience au niveau international. Au cours de 
son present mandat au Conseil de securite, la 
Roumanie prone activement et constamment une 
cooperation accrue entre l’ONU et les organisations 
regionales. Nous pensons que le moment est venu 
d’exploiter pleinement le potentiel de la cooperation 
mondio-regionale. La communaute internationale doit 
pouvoir s’attaquer a chaque probleme de securite, ou 
que ce soit, en reunissant du mieux qu’elle peut ses 
ressources et capacites existantes pour repondre a la 
violence. 

La Presidente {parle en anglais) : Je remercie le 
President de la Roumanie de sa declaration. 

L’orateur suivant est le President de la 
Republique federative du Bresil, S.E. M. Luiz Inacio 
Lula da Silva. 

Le President da Silva (Bresil) {parle en 
portugais; texte fourni par la delegation) : Madame la 
Presidente, je tiens a vous feliciter de l’initiative que 
vous avez prise de convoquer la presente seance, qui se 
tient a un moment crucial pour l’avenir de l’ONU. Les 
efforts en vue de renforcer l’ONU et ses principaux 
organes s’intensifient. Nous devons adapter le Conseil 
de securite aux exigences politiques et economiques 
d’un monde qui subit une transformation profonde. 

En 60 ans d’existence, ce n’est que la troisieme 
fois que le Conseil de securite tient un sommet. En 
1992, nous nous sommes reunis pour celebrer la fin de 
l’affrontement Est-Ouest, alors que de nouvelles 
perspectives s’ouvraient au Conseil, appele a agir en 
faveur de la promotion de la stabilite internationale. II 
y avait des raisons de croire en l’avenir de la securite 
collective. En 2000, notre reunion au sommet a 
coincide avec des actes de violence brutale nourris par 
1’intolerance raciale et religieuse. A ce moment-la, 
nous nous efforcions de tirer les leqons des guerres 
civiles en ex-Yougoslavie et au Rwanda et de retablir 
la capacite de l’ONU a reagir a des violations massives 
des droits de l’homme. Aujourd’hui, nous nous 
heurtons a des menaces d’une complexite croissante. 
Les resolutions que nous venons d’adopter tentent 
toutes deux de repondre a ces defis. 


Des actes barbares de terrorisme continuent 
d’etre perpetres contre des personnes innocentes et 
sans defense. La lutte contre ce fleau exige de la 
determination; or, la repression a elle seule ne vaincra 
pas ce fleau. Nous devons empecher la terreur de naitre 
dans les foyers de desespoir. Nous devons rejeter le 
prejuge et la discrimination, quel que soit leur 
deguisement ou leur pretexte. Dans la lutte contre la 
violence irrationnelle, la meilleure arme dont nous 
disposions est la promotion d’une culture de dialogue, 
la promotion du developpement et la protection 
inflexible des droits de l’homme. 

Le Conseil doit egalement continuer de se 
consacrer aux questions africaines. Lors de mes visites 
dans 14 pays africains, ainsi que lors des entretiens que 
j’ai eus, au Bresil, avec de nombreux dirigeants 
africains, j’ai constate que la region enregistrait 
d’importants progres institutionnels et economiques. 
La ferme volonte politique des dirigeants africains de 
surmonter les conflits d’aujourd’hui et d’en finir avec 
un heritage de dependance a abouti a la creation de 
l’Union africaine. Leur exemple devrait inspirer les 
autres regions du monde qui oeuvrent a [’integration au 
sein de la communaute internationale de faipon 
souveraine et pacifique. 

En Haiti, l’Amerique latine veut prouver que 
l’ONU n’est pas condamnee a simplement deblayer les 
debris qu’ont laisses des conflits qu’elle n’a pu 
prevenir. La Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti offre un nouveau paradigme de 
reaction aux problemes que posent le reglement des 
conflits et la reconstruction nationale. Nous 
contribuons a la stabilisation a long terme du pays sans 
recourir a la force de fafon excessive ou a des 
solutions imposees. Nous encourageons le dialogue 
entre tous les acteurs politiques et nous appuyons la 
reconstruction institutionnelle et economique. 

La creation de la Commission de la consolidation 
de la paix est la preuve que la communaute 
internationale est de cet avis. Une meilleure 
coordination entre le Conseil de securite et le Conseil 
economique et social permettra a des situations telles 
que celles en Haiti et en Guinee-Bissau d’etre reglees 
de faqon adequate. Ce sont des crises profondes dans 
des societes qui tentent de retrouver leur voie vers le 
developpement. 

Pour de telles questions, l’action de l’ONU est 
irrempla 9 able. C’est certainement le cas du conflit au 
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Moyen-Orient, ou des questions politiques sensibles 
doivent etre reglees avec credibility et transparence. 
Dans cet esprit, le Bresil appuie les efforts deployes 
par le Quatuor pour promouvoir la mise en oeuvre de la 
Feuille de route. 

La reforme de l’ONU, qui fait actuellement 
l’objet d’un debat, ne saurait etre dissociee de la 
restructuration du Conseil de security. De nouvelles 
responsabilites - dont beaucoup n’avaient pas ete 
prevues par la Charte des Nations Unies - sont 
apparues du fait d’un ordre du jour plus vaste. Le 
Conseil doit mettre un terme au manque de 
transparence et de representativite. Les valeurs de la 
bonne gouvernance et des principes democratiques qui 
nous sont si chers chez nous devraient nous amener a 
adherer au multilateralisme et a la prise de decision 
collective au sein d’institutions multilaterales. Nous 
avons done une chance historique d’elargir le Conseil 
de faqon equitable. Pour la majority des Etats Membres 
de l’ONU, cela signifie accroitre le nombre de sieges, 
des pays en developpement de toutes les regions 
devenant des membres a la fois permanents et non 
permanents du Conseil. 

Je suis convaincu qu’il n’y aura ni paix ni 
securite dans le monde tant qu’un milliard de 
personnes souffriront de la faim. J’insiste pour dire que 
ce fleau peut etre considere comme l’arme de 
destruction massive la plus devastatrice. La faim et la 
pauvrete affectent les populations dans leur capacity a 
travailler, ainsi que leur sante, leur dignite et leurs 
espoirs. Elies detruisent des families, aneantissent des 
societes et affaiblissent des economies. La faim et la 
pauvrete alimentent le cercle vicieux de la frustration 
et de l’humiliation, qui plante le decor de la violence, 
des crises et des conflits de toutes sortes. 

Je voudrais rappeler qu’en ce qui concerne le 
Bresil, le Conseil doit continuer d’etre le principal 
organe international charge de la promotion de la paix 
et de la security internationales, comme le prevoit la 
Charte. Le Bresil ne se detournera pas de ses 
responsabilites dans la promotion des reformes qui sont 
necessaries pour renforcer cette institution. Un Conseil 
reforme sera mieux outille pour assumer un role 
dirigeant dans les decisions complexes qu’impose ce 
moment historique. 

La Presidents (parle en anglais) : Je remercie le 
President du Bresil de sa declaration. 


L’orateur suivant est Le Premier Ministre de la 
Republique franchise, S.E. M. Dominique de Villepin. 

M. de Villepin (France) : Au nom du President de 
la Republique, Jacques Chirac, je suis heureux de 
porter devant vous le message de la France. 

Face au decouragement et a la violence, plus que 
jamais, notre monde a besoin d’unite. II exige une 
volonte et un projet collectif. Cette volonte, elle n’est 
peut etre qu’au service de l’interet general et de la 
justice. C’est la condition de notre legitimite. Ce 
projet, il ne peut etre porte que par toutes les nations 
rassemblees. C’est la condition de notre efficacite. 

Avec 80 000 casques bleus, le Conseil de security 
est deja engage sur le terrain pour faire cesser les 
conflits, prevenir la contagion, aider la reconstruction. 
Mais soyons lucides : beaucoup reste a faire pour 
repondre avec efficacite et rapidite aux attentes des 
peuples. Dans chaque crise, nous devons affirmer une 
veritable volonte politique pour aboutir a des 
reglements durables de la Cote d’Ivoire au Darfour, 
jusqu’a Haiti. Ayons collectivement le courage 
d’assumer, a chaque etape, nos responsabilites. 

C’est vrai aussi pour l’lraq en crise. Le Conseil, 
avec les autorites iraquiennes, devra se pencher a 
nouveau sur cette question, en prenant en compte la 
realite telle qu’elle est. Tant de choses sont en jeu. Et 
d’abord, l’unite du pays, la stability de la region, notre 
security collective. 

Dans le meme temps, le Conseil doit repondre a 
des menaces nouvelles : le terrorisme, tout d’abord. 
Les attentats qui ont frappe cet ete Londres et Charm-el 
Cheikh, la Turquie et Israel nous le rappellent. Aucun 
de nos Etats n’est a l’abri. Aucun de nos Etats n’a les 
moyens de repondre seul a ce fleau. Notre cooperation 
fera notre force. 

Des le lendemain du 11 septembre 2001, le 
Conseil de security s’est reuni et a pris les premieres 
mesures necessaires pour traquer les terroristes, lutter 
contre leur financement et prevenir la detention par eux 
d’armes de destruction massive. 

Aujourd’hui, dans l’esprit de la strategic globale 
proposee par le Secretaire general, nous devons aller 
plus loin. Avec un principe : le plein respect de la regie 
de droit. Car l’exemplarite des democraties est notre 
meilleur atout face aux terroristes. Avec une exigence : 
Faction resolue sur tout ce qui nourrit le terrorisme, les 
inegalites, la persistance de la violence, des injustices 
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et des conflits, 1’incomprehension entre les cultures. La 
force ne viendra jamais seule a bout du terrorisme. Car 
elle ne repond pas aux frustrations des peuples, elle ne 
s’attaque pas aux racines du mal. 

La proliferation des armes de destruction massive 
appelle egalement une reponse determinee de notre 
part. Dans le domaine nucleaire, nous avons tous place 
notre confiance dans l’Agence internationale de 
l’energie atomique (AIEA). II y a des droits a defendre, 
en particulier l’usage pacifique de l’energie nucleaire. 
Mais il y a aussi des devoirs a faire respecter, pour la 
securite de tous : si un Etat manque a ses obligations 
au titre du Traite sur la non-proliferation des armes 
nucleaires, il est legitime, une fois epuisee la voie du 
dialogue, que le Conseil de securite soit saisi. C’est 
dans cet esprit que la France appelle fermement l’lran 
a se conformer aux resolutions de l’AIEA et au respect 
de ses engagements internationaux, l’Accord de Paris 
en premier lieu. 

Le Conseil de securite a un role essentiel a jouer 
pour la paix et la securite internationales. Renforqons- 
le. Ayons l’audace d’elargir le Conseil de securite pour 
le rendre plus representatif. La France soutient le projet 
equilibre et realiste presente par l’Allemagne, le Bresil, 
l’lnde et le Japon. Elle souhaite, au nom de l’interet 
superieur des Nations Unies, un accord avant la fin de 
l’annee sur cet elargissement. 

Ne nous y trompons pas : face a des menaces qui 
ignorent les frontieres des Etats, il n’y aura de securite 
que collective. Face a des identites blessees, l’exigence 
de respect et de justice n’est pas seulement un 
imperatif politique : c’est une condition de la paix. 
Face aux inegalites croissantes entre pays riches et 
pays pauvres, la solidarite est une condition de notre 
securite. Elle passe aussi par un engagement de tous en 
faveur du developpement durable. 

Face enfin au desarroi du monde, nous avons 
besoin d’une vision commune. Les Nations Unies 
doivent agir au rythme d’un monde qui evolue vite : la 
douleur des hommes et des femmes confrontes a des 
crises sanitaires ou politiques n’attend pas. Elies 
doivent aussi rester cet espace de dialogue et de 
decision qui forge le destin de notre monde. 

C’est un honneur, et quelle responsabilite, que de 
sieger en ce Conseil. Devant nos peuples, devant tous 
les peuples, ne cedons pas a la division et a l’inaction. 
Acceptons le debat et la critique. Chacun de nous 
affirme sa vision, defend ses interets, chacun de nous a 


son histoire et sa culture. Mais ici, quelque chose nous 
depasse et nous rassemble : une meme aspiration pour 
chaque homme a la justice, a la dignite et a la liberte. 
Ce sont bien ces ideaux que nous nous sommes 
engages a servir il y a 60 ans. Restons fideles a notre 
promesse. 

La Presidents (parle en anglais) : Je remercie le 
Premier Ministre de la Republique franchise de son 
importante declaration. 

Je donne a present la parole au Premier Ministre 
du Danemark, S. E. M. Anders Fogh Rasmussen. 

M. Rasmussen (Danemark) {parle en anglais) : 
Notre present debat vient a point nomine et est 
d’actualite. Les attentats terroristes qui ont frappe 
plusieurs pays ces dernieres annees ont mis en relief 
notre obligation de mener une action commune et 
efficace contre le principal fleau qui frappe la presente 
generation. 

Que les choses soient bien claires : le terrorisme 
ne peut jamais se justifier. Le terrorisme ne saurait 
jamais constituer une arme legitime. Il est inacceptable 
que des civils puissent etre pris pour cibles ou 
deliberement tues. Point final. Je trouve done choquant 
de voir aujourd’hui, quatre ans apres que deux avions 
de passagers ont seme le chaos ici meme dans cette 
ville, qu’une poignee de pays continue de faire 
obstacle a un accord autour d’une definition commune 
du terrorisme. 

Tous les gouvernements sans exception ont 
l’obligation de defaire les reseaux terroristes, de 
demanteler leurs installations d’entrainement et de 
couper leurs filieres de financement et de recrutement. 
Il ne doit y avoir aucune incertitude ou ambigui'te a ce 
sujet. Il faut faire clairement comprendre a nos 
citoyens ce qui est acceptable et ce qui ne Test pas. La 
liberte de parole et d’expression est la base meme de 
toute societe moderne et democratique, mais elle ne 
doit jamais servir d’excuse pour inciter au terrorisme et 
nourrir la haine. 

Prevoyant pour l’ONU un role majeur dans cette 
bataille, j’applaudis au projet de strategie de lutte 
contre le terrorisme presente par le Secretaire general. 
Mais cela ne suffit pas. Nous avons besoin de donner a 
l’ONU les moyens de remplir sa mission, qui est 
d’assurer la protection de tous a l’heure du terrorisme 
planetaire. 
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II est necessaire que tous les Etats Membres 
signent, ratifient et mettent en oeuvre les conventions 
des Nations Unies relatives au terrorisme. II est 
imperatif que tous les pays integrent les dispositions 
pertinentes de ces conventions dans leur legislation 
nationale afm de reduire la marge de manoeuvre des 
terroristes. De son cote, l’ONU doit verifier en 
permanence que les Etats Membres remplissent leurs 
obligations. Les pays qui se trouvent dans l’incapacite 
de faire observer la nouvelle legislation meritent une 
assistance genereuse et optimale de notre part. Les 
pays depourvus de la volonte politique necessaire 
meritent notre courroux et notre condamnation. 

La menace posee par les terroristes ou les 
dictateurs irresponsables dotes d’armes de destruction 
massive est le cauchemar collectif de l’humanite tout 
entiere. Ce Conseil est tenu de veiller a ce que ce 
cauchemar ne devienne jamais realite. 

Les programmes nucleaires de l’lran et de la 
Coree du Nord suscitent des preoccupations 
particulieres qui exigent un examen immediat. Nous 
sommes prets a aborder cette question, ici autour de 
cette table, des lors que les autres solutions 
echoueraient. L’acquisition d’armes nucleaires ne 
renforce pas la securite d’un Etat; elle ne fait que 
reduire notre securite a tous. 

Soixante-dix pour cent des conflits examines par 
ce Conseil se deroulent en Afrique. Leurs 
repercussions sur les civils qui peuplent ce continent 
sont particulierement devastatrices. L’Afrique compte a 
elle seule quelque 20 millions de refugies et de 
personnes deplacees. D’ou l’importance de la 
resolution presentee aujourd’hui par les trois pays 
africains qui siegent au Conseil. J’espere que 
1’adoption de cette resolution rendra plus a meme la 
communaute internationale d’empecher les differends 
internationaux et les crises internes de degenerer en 
conflit arme, surtout en Afrique. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
Premier Ministre du Danemark de son importante 
declaration. 

Je donne a present la parole au Ministre des 
affaires etrangeres du Japon, S. E. M. Nobutaka 
Machimura. 

M. Machimura (Japon) {parle en anglais) : 
Madame la Presidente, je vous remercie vivement 


d’avoir convoque cette importante seance sous la 
presidence Philippine. 

Dans la lutte contre le terrorisme, la communaute 
internationale se doit d’intensifier ses efforts dans trois 
domaines importants. 

Premierement, il faut que priorite soit donnee au 
renforcement des mesures destinees a prevenir les actes 
terroristes. Pour sa part, le Japon a adopte en decembre 
dernier un plan d’action pour la prevention du 
terrorisme et precede actuellement a 1’examen de ses 
institutions juridiques et pratiques gouvernementales. 

Deuxiemement, il importe d’affermir les cadres 
juridiques internationaux tout en ameliorant nos 
systemes juridiques nationaux. Demain, le Premier 
Ministre Koizumi signera, ici a l’ONU, la Convention 
internationale pour la repression des actes de 
terrorisme nucleaire. J’engage tous les Etats Membres 
a faire preuve de la plus grande flexibilite afm que la 
convention generate sur le terrorisme international soit 
parachevee au plus vite. 

Troisiemement, nous devons accroitre l’aide 
destinee au renforcement des capacites de lutte contre 
le terrorisme. 

J’estime que l’ONU, en particulier le Conseil de 
securite, a la capacite de tenir un role plus important 
dans chacun de ces domaines, comme en temoigne la 
resolution adoptee aujourd’hui. 

Le reglement des conflits en Afrique est un defi 
mondial. Le Japon se felicite, a cet egard, de la mise en 
place de la commission de la consolidation de la paix 
envisagee. Nous esperons que la commission sera en 
mesure de jouer le role inappreciable qui consiste a 
assurer la continuite de l’assistance dans les pays 
sortant d’un conflit. Le Japon est tout a fait conscient, 
a cet egard, de l’importance d’une strategie globale, 
integree, soulignee aujourd’hui dans la resolution du 
Conseil. 

Je voudrais egalement souligner l’importance de 
la notion de securite humaine, que le Japon defend 
depuis quelque temps maintenant. L’action en matiere 
de securite humaine, qui se concentre sur le plein 
developpement du potentiel humain des personnes et 
des communautes locates, doit absolument faire partie 
integrante de la strategie globale dont nous avons 
besoin. En outre, la securite humaine est un principe 
directeur important dans les situations de transition. 
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Qu’il me soit permis aussi de saisir cette occasion 
pour annoncer officiellement que le Japon tiendra 
bientot, sous l’egide de la Conference internationale de 
Tokyo sur le developpement de TAfrique, une 
conference internationale sur les questions soulevees 
par les situations de sortie de conflit en Afrique. Je suis 
certain que la conference contribuera a renforcer les 
discussions sur la faqon d’assurer une transition sans 
heurts de la phase de sortie d’un conflit a la phase de 
reconstruction et au developpement. 

S’agissant de la reponse a des defis mondiaux 
comme la lutte contre le terrorisme et la prevention des 
conflits en Afrique, le Conseil de securite doit jouer un 
role clef. A cette fin, le Conseil doit etre reforme pour 
pouvoir s’adapter aux realites d’aujourd’hui. Je 
voudrais terminer en soulignant que le Japon 
continuera de tout mettre en oeuvre pour faire de la 
reforme du Conseil de securite une realite. 

La Presidente (parle en anglais) : Je remercie le 
Ministre des affaires etrangeres du Japon de son 
importante declaration. 

Je vais a present faire une declaration en ma 
qualite de Presidente des Philippines. 

Comme l’a dit le Secretaire general a Madrid en 
mars dernier, le terrorisme represente une menace pour 
tous les Etats, tous les peuples; il peut frapper 
n’importe ou, n’importe quand. A l’instar de nombreux 
pays, les Philippines ont subi de plein fouet la douleur 
de la terreur, mais nous avons contre attaque. Depuis le 
declenchement de la guerre internationale contre le 
terrorisme, en 2001, pres de 4 000 terroristes aux 
Philippines ont ete tues ou captures; la plupart 
appartiennent a la Nouvelle Armee populaire, mais il y 
a egalement environ 300 membres du Groupe Abu 
Sayyaf et quelque 40 personnalites terroristes 
internationales. Nous avons contre-attaque grace a la 
vigilance de simples citoyens, grace a un solide reseau 
de securite bilateral et regional, a notre alliance 
strategique avec les Etats-Unis et aux outils du 
dialogue interconfessionnel. 

Quelques jours apres le 11 septembre 2001, les 
Philippines, la Malaisie et TIndonesie ont conclu un 
accord operationnel pour proteger du terrorisme nos 
espaces maritimes communs. D’autres pays de 
l’Association des Nations de l’Asie du Sud-Est nous 
ont ensuite rejoints dans le cadre de cet accord. Nous 
avons ete en mesure de dissuader les rebelles de 
Mindanao de recourir au terrorisme comme tactique 


pour parvenir a leurs fins. Nous avons isole les 
formations insurgees des cellules terroristes, negocie 
avec les premieres et traque les dernieres sans 
engendrer de conflits secondaires. Notre processus de 
paix est peut-etre le seul au monde a incorporer 
officiellement une composante antiterroriste. En plus 
de notre accord de cessez-le-feu, nous avons un accord 
de cooperation pour intercepter les cellules terroristes 
grace a l’echange de renseignements, d’informations et 
d’ordres de bataille. 

Pour priver les terroristes des moyens de mener a 
bien leurs attentats, nous avons juge que le 
pragmatisme consistait a reconnaitre le role moteur des 
Etats-Unis dans la guerre contre la terreur. Nous 
travaillons en etroite collaboration avec les Etats-Unis 
pour le renseignement et les questions de securite et 
pour intercepter les transferts de fonds clandestins dans 
le cadre de la loi contre le blanchiment de l’argent que 
nous avons promulguee apres le 11 septembre. Pour 
developper leur capacite de prevention du terrorisme, 
les Philippines ont egalement estime opportun 
d’accepter l’assistance des Etats-Unis pour nos 
reformes en cours dans le domaine de la defense et 
bientot, pour les reformes des forces de l’ordre aux 
Philippines. 

Par consequent, je voudrais saisir cette occasion 
pour declarer le soutien des Philippines a T initiative 
des Etats-Unis en matiere de securite contre la 
proliferation. Les Etats-Unis s’imposent comme un 
dirigeant naturel dans cette guerre contre la terreur. Les 
Etats-Unis etaient la premiere, et restent la plus grande, 
victime du terrorisme de l’epoque actuelle. Ils sont 
l’Etat Membre le plus motive et le mieux equipe pour 
lutter contre le terrorisme. 

Il serait opportun que le Comite contre le 
terrorisme du Conseil de securite entreprenne un 
programme special de coordination avec les Etats-Unis 
en matiere de renseignement pour regrouper toutes les 
sources d’information internationales officielles et 
confidentielles relatives a la guerre contre le 
terrorisme, en commenfant par un inventaire immediat 
des organisations privees susceptibles de servir de 
couvertures a des activites terroristes, et une liste noire 
des gouvernements qui soutiennent le terrorisme ou 
sont directement impliques dans des actes terroristes et 
actes criminels lies. Ceux qui sont reconnus coupables 
doivent s’exposer a toute la force des sanctions des 
Nations Unies prevues a cet effet. 
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La lutte contre la terreur et la prevention des 
conflits doivent pouvoir puiser dans la synergie, la 
creativite, les alliances strategiques pour la paix et de 
solides parametres de vigilance collective. Que Dieu 
benisse notre travail a cette fin dans nos pays respectifs 
et dans cette enceinte, ainsi que l’humanite tout 
entiere, sur laquelle nous puisons notre courage et 
notre sagesse. 

Je tiens a remercier tous les membres ici presents 
d’avoir collabore pour permettre la tenue de cette 
seance. J’adresse mes remerciements a tous les chefs 


d’Etat ou de gouvernement et aux ministres des affaires 
etrangeres, ainsi qu’aux representants des Etats 
Membres et des organisations regionales, et enfin au 
Secretaire general. 

Je reprends maintenant mes fonctions de 
Presidente du Conseil de securite. 

II n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve ses travaux pour 
cette seance. 

La seance est levee a 13 heures. 
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